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L’envie c’est la douleur de voir autrui


posséder ce que nous désirons.


Diogène Laerce










La ferme de Philippe Cramique


Imaginez la campagne : des blés qui ondulent sous le murmure du vent, des vergers dont les arbres croulent sous les fruits gorgés de soleil, des prés tiquetés de pissenlits, de bleuets, de coquelicots, de mauves, de boutons d’or, de camomille. Au milieu de cette palette de couleurs, une ferme peuplée de cochons, de dindons, de moutons, de poules et de vaches. Ce n’est pas un grand domaine, mais il sent bon le bonheur, la joie de vivre et l’amour.


En ce matin du neuf juillet, Maddly, une robuste génisse de quatre ans, donne naissance à son premier veau. C’est une fille. Elle n’a pas de tache. Elle est d’un roux si doux, si lumineux, que le soleil ne peut rivaliser avec elle.


— Mitsy, elle s’appellera Mitsy, dit la mère affaiblie par son vêlement.


Le veau essaie de se lever. Ce n’est pas facile, mais au bout de quelques minutes Mitsy est debout. Aussitôt, celle-ci cherche la mamelle nourricière et tète goulûment le trayon maternel. Repue, elle se couche et s’assoupit.


Les heures s’écoulent, les jours passent, les semaines se poursuivent. Mitsy boit, dort, joue… boit, dort, joue… boit, dort, joue… si bien qu’au bout du compte, elle se développe, se fortifie, devient une merveilleuse génisse sans tache… et cela la contrarie terriblement. Pourtant le soleil la félicite pour sa beauté, mais Mitsy ne l’écoute pas. Les étoiles l’admirent pour sa luminosité, mais Mitsy ne les entend pas. Les nuages l’adorent pour sa légèreté, mais Mitsy ne les croit pas. Mitsy n’écoute rien, Mitsy n’entend rien, Mitsy ne croit rien.


As-tu vu la vache la vache aux yeux bleus


Toute rousse sans tache elle faisait meuh meuh


Avec sa petite queue nature terminée


Par un toupillon


Elle battait la mesure pendant que


Les oiseaux chantaient


Son seul vœu son seul vœu c’était d’avoir des taches


Mais les taches mais les taches


Ne venaient toujours pas


Elle était désespérée se donnerait bien la fessée


Pour avoir enfin des traces


De vraies taches de vraies taches


Et être une véritable belle vache
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Trois petits tours…


Un jour, alors qu’elle est seule, couchée sous le grand chêne, le regard perdu dans le lointain, son compagnon de jeu Bravo, un jeune taureau, s’approche d’elle :


— Mitsy, que t’arrive-t-il ?


— Oh ! Bravo, je voudrais tant avoir des taches comme ma mère et mes sœurs. Je suis rousse et sans tache. Cela ne me plaît pas. Je ne trouve ça ni beau ni élégant. Avoir des taches, quel rêve !


Bravo réfléchit.


— Et si nous allions près de l’étang, peut-être qu’avec de la boue je pourrais t’en dessiner !


Mitsy accepte l’idée et tous deux se rendent près de la mare. De sa patte, elle malaxe la terre du bord de l’eau, la fluidifie, juste comme il faut pour être étalée. De sa patte, Bravo, pose et parsème, en fine couche de boue, des taches sur le dos de Mitsy.


OEBPS/images/cover.jpg
Llenvie de Mitsy

Joélle Lartelier





OEBPS/images/9_1.jpg





OEBPS/nav.xhtml




		Épigraphe



		Sommaire



		La ferme de Philippe Cramique



		Trois petits tours…



		Deux années se sont écoulées…



		Le voyage…



		As-tu deviné ?



		REMERCIEMENTS



		Plus d'infos



		De la même autrice



		Page de copyright









Page List





		5



		7



		8



		9



		10



		11



		12



		13



		14



		15



		16



		17



		18



		19



		20



		21



		22



		23



		24



		25



		26



		27



		28



		29



		30



		31



		32



		33



		34



		35



		36



		37



		38



		39



		40



		41



		42



		43



		44



		2











